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L’historiographie a longtemps analysé séparément ces différents contextes du
lyssenkisme, accordant une attention plus soutenue à ses composantes soviétique et
occidentale qu’aux formes qu’il a prises dans les pays satellites. Ce n’est que depuis
quelques années que l’historiographie tente d’aborder le lyssenkisme comme un
phénomène global, dont les déclinaisons nationales peuvent révéler des processus
complexes de synthèse et d’adaptation. S’intéresser aux cas nationaux en ces termes
nouveaux implique de dépasser l’approche simplificatrice d’une d’importation directe
et complète du modèle soviétique et d’une rupture radicale et subite avec la science
occidentale. Si l’essence du lyssenkisme est la même en URSS et dans chacun des
pays satellites, l’adhésion, la résistance, l’évitement ou la légitimation ne sont pas la
reproduction d’un modèle unique, mais reflètent des conditions spécifiques
nationales. Pour cela, il est donc utile de sortir d’une analyse schématique binaire,
celle du simple transfert de l’URSS vers les pays satellites, pour prendre également
en compte les réseaux, les contacts, les influences exercés par les pays occidentaux
avant et pendant l’épisode lyssenkiste.
L’étude du cas roumain est, en ce sens, particulièrement intéressante. Elle montre
que, dans un pays où l’influence française était forte dans tous les domaines
culturels, y compris dans la science, l’introduction du lyssenkisme s’est réalisée sous
la forme d’une interférence entre le modèle soviétique et cette composante française.
Pour étayer cette problématique, il est utile de situer l’introduction du lyssenkisme
dans le contexte plus large des relations franco-roumaines pendant la période
charnière des années 1945-1949, période pendant laquelle la science marxiste et les
intellectuels communistes français sont érigés en modèles de pensée et de conduite
politique auprès des milieux intellectuels roumains francophiles. Si la rupture dont
témoigne Roland Barthes est effective dans le domaine des relations culturelles
officielles, elle n’est pas totale. D’autres vecteurs culturels et scientifiques continuent
à alimenter des réseaux d’influence car les relations entre les partis communistes
roumain et français jouent un rôle décisif et viennent compenser, sous des formes et
dans des buts idéologiquement orientés, l’affaiblissement de la marge d’action des
institutions culturelles traditionnelles. Dans ces conditions, l’institutionnalisation du
lyssenkisme est renforcée par la référence aux écrits des biologistes français
communistes, qui restent accessibles et officiellement acceptables dans le contexte
de la Guerre froide et cette hybridation est essentielle pour comprendre la nature du
lyssenkisme en Roumanie.
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